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IN MEMORIAM 
 
 

Georges Minot (44e) 
1907-1964 

 
 
Sorti de CHAPTAL, Georges MINOT se signale, dès l'« Ecole », par son intelligence, par 

son caractère entier et original, ainsi que par sa grande sensibilité artistique, par ses dons 
remarquables de violoniste, etc. bref, par une forte et attachante personnalité. 

Après son service militaire, il entre à la Société des Matières colorantes de St-Denis. Son 
activité le conduit également au « Centre expérimental de chirurgie cardiovasculaire de 
l'Hôpital Tenon», et il est bientôt Chef de Service à la « Clinique Médicale de la PITIE » — 
où, guidé par le Professeur LIAN, il réalise de nombreux appareils, tous basés sur les 
applications médicales de l'électronique. 

En 1945, il opte, quitte la Société des Matières Colorantes, et, mandaté par son beau-père, 
Monsieur PETIT, crée et dirige sa propre « Affaire », dans son cher village d'EZANVILLE 
(S.-et-O.). 

Aux cardiographes et encephalographes (appareils de base) s'ajoute bientôt une longue liste 
d'appareils accessoires ou complémentaires. 

A partir de 1954, il présente une série d'appareils de télévision à courte distance (par fils) 
parmi lesquels, en 1957, un ensemble « couleur et grand écran » pour l'observation des 
opérations, qui fait le tour des hôpitaux. 

En 1960, emporté par sa fougue, il installe un poste émetteur et effectue une démonstration 
de TV en couleur, sur ondes hertziennes. Empiétant ainsi sur le monopole de l'Etat, il doit 
renoncer à exploiter les résultats obtenus à gros frais, d'où, pour son entreprise, certaines 
difficultés, surmontées d'ailleurs depuis. 

Enlevé brusquement par une courte maladie, il laisse une affaire en bonne marche, et les 
regrets unanimes de son personnel. 

A sa femme restée seule à la tête de son entreprise, nous présentons de nouveau — en 
accord avec notre aîné Monsieur LAHURE, ami de toujours de sa famille, et qui voulut bien 
prononcer quelques paroles d'adieu à ses obsèques — nos condoléances émues. 

 
 

P. GRASSOT (44e). 


